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Pour la première exposition monographique que nous consacrons à cette figure majeure de l’art brut 
argentin qu’est Anibal Brizuela (1935-2019), nous présentons un ensemble inédit d’une quarantaine 
de ses œuvres sibyllines. Entre dénonciation et exaltation, Brizuela remet de l’ordre dans son chaos 
apparent, faisant ainsi singulièrement écho au travail de l’artiste péruvien John Ricardo Cunningham 
(1918-1991) que nous présentons dans le cabinet de curiosité.

Aníbal Brizuela vient de s’éteindre en Argentine, à l’âge de 84 ans, après plus d’un demi-siècle d’internement 
psychiatrique. Encore peu connu sous nos latitudes, il est pourtant la figure majeure de l’art brut argentin et 
sa renommée a dépassé, là-bas, le cercle des seuls spécialistes de ce domaine. Son œuvre a ainsi fait l’objet 
de plusieurs expositions dans des haut-lieux d’art contemporain, d’un long métrage documentaire et, plus 
récemment, d’une monographie.

On ne lui connaissait aucune famille et les circonstances l’ayant conduit à passer quarante années parmi 
plus de sept-cents autres patients à l’hôpital psychiatrique d’Oliveros demeurent obscures. La genèse de sa 
création est tout autant immémoriale et ce n’est qu’à la faveur de sa reconnaissance tardive, et des ventes 
d’œuvres qui en ont découlé, qu’il passera la dernière décennie de sa vie dans une petite communauté 
thérapeutique plus accueillante.

Quelle était l’idiosyncrasie d’Aníbal ? Si la démarche relevait initialement du dazibao - puisqu’il cherchait avant 
tout à interpeler le passant en affichant ses dessins dans les couloirs de l’hôpital - les motifs géométriques 
subtilement décentrés, comme la typographie acérée, relevaient manifestement d’une grammaire formelle 
plus privée. Pour ne pas dire absconse. Car Brizuela cultivait l’ellipse, scandant des mots et des acronymes, 
souvent sans lien apparent, tantôt menaçants, tantôt invocatoires. Tandis que les dessins surgis de sa 
petite iconothèque personnelle - armes, croix, cercueils, seringues, têtes – en soulignaient le propos.

Sans que l’on sache vraiment si ce foisonnement polysémique devait rendre compte du désordre du monde, 
ou si ces antagonismes qui l’ébranlent n’étaient pas davantage le reflet du trouble dont Aníbal cherchait 
à se libérer par la conjuration. À moins que ce ne fut une forme de résilience hautement poétique, mêlant 
la Vierge noire, convoquée ici ou là, au souvenir de l’expérience extraterrestre que l’artiste fit, plus jeune : 

« Un jour, je pêchais au bord de la rivière et j’ai vu une soucoupe volante. (…) J’ai regardé ma canne à pêche 
et lorsque j’ai relevé les yeux, elle n’était plus là. (…) Quand je ferme les yeux, le sanctuaire apparaît. Les 
chiens n’entrent pas. Les lumières s’éteignent et les portes s’ouvrent. À l’intérieur, les formes. Elles bougent 
toutes seules. Elles sont connectées et elles me connectent. »

aníbal brizuela
ordo ab chao

le catalogue bilingue en/fr de 250 pages avec des textes de anne-laure peressin
et des contributions de karina busto, claudia del rio et fabiana imola 

est disponible à la galerie.
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Interné au centre psychiatrique d’Oliveros dans la 
province Santa Fe en 1963, on sait peu de choses de la 
vie antérieure de l’Argentin Aníbal Brizuela. Né dans la 
province de Buenos Aires en 1935, ce petit homme maigre 
a mené pendant quarante ans une vie austère au sein de 
l’hôpital, aidant le personnel de l’hôpital avec leurs tâches 
quotidiennes et se consacrant, subrepticement, à ses 
dessins aux stylos à bille colorés sur des papiers trouvés 
ou des boîtes de médicaments. Si ses dessins-oracles 
évoquent le dazibao chinois, ceci n’est pas uniquement 
dû au fait qu’il les affiche volontiers un peu partout dans 
l’hôpital. Chargés de références et symboles mystiques ou 
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politiques, ponctués d’allusions à l’actualité, ses dessins très structurés frappent à la fois par leur 
caractère sibyllin et leur liberté formelle.

Ce n’est qu’en 2003, lorsqu’il rencontre Fabiana Imola, dirigeante de l’espace culturel de l’hôpital, 
que Brizuela commence à disposer d’un cadre de promotion et de stimulation pour le développe-
ment de son œuvre plastique, non seulement en ce qui concerne le soin et la réunion de ses dessins, 
mais aussi à travers le commissariat de nombreuses expositions et leur insertion dans différents 
espaces d’art contemporain en Argentine. S’il n’aura jamais répondu à l’invitation de se joindre aux 
autres patients pour dessiner, il accepte cependant de présenter ses œuvres, dès 2005, au salon 
d’art contemporain ArteBA à Buenos Aires qui attirera l’attention de nombreux collectionneurs et 
galeries d’art nationaux et internationaux.

Dans son long-métrage Tanke Papi (2010), Rubén Plataneo (Muertes indebidas, 2005) part à la 
recherche du passé de l’artiste et tente de déchiffrer l’énigme du sens de ses dessins. En 2017, 
l’ouvrage Espiritu que vuelve regroupe certains des textes d’Aníbal dans lesquels il relate ses ex-
périences télékinétiques, la vision d’une soucoupe volante et d’un temple descendant du ciel et 
que personne d’autre que lui ne serait capable de percevoir. Dans une mini-autobiographie frag-
mentaire, Aníbal nous explique : « J’écris toujours aux stylos billes. Je sais déchiffrer les formes 
mais elles ont peur. (…) En concentrant l’esprit, en faisant la force mentale, je commence à voir 
et à écrire. Quand j’écris, je ne ressens rien. Je me concentre. Je n’arrête pas de penser à ce livre. 
Quand les mines de mes stylos sont vides, je les jette dans l’arbre pour protéger les animaux qui 
s’y nourrissent. »

Aníbal Brizuela est présent dans d’importantes collections d’art brut et ses œuvres sont mon-
trées lors de l’exposition collective Art brut, collection abcd/bruno decharme à la Maison rouge en 
2014/2015 ainsi que dans l’exposition itinérante du Museum of Everything au MONA (Museum of 
Old and New Art) en Tasmanie en 2017/2018. Grâce au soutien de sa psychiatre et de son entou-
rage, Aníbal sort du centre psychiatrique en 2012 et s’installe dans une petite maison à Oliveros. Il 
meurt à Rosario en 2019.
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sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 32 x 24 cm. sans titre, circa 2005, stylo à bille sur papier, 47.5 x 32.5 cm. 
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sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 32 x 24 cm. sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 32 x 24 cm.
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sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 29.5 x 21 cm. sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 35.5 x 21.8 cm. 
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sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 49.8 x 35 cm. sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 49.8 x 34.8 cm. 
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sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 32.5 x 47.5 cm.      sans titre, circa 2010, stylo à bille sur papier, 45 x 64 cm. 



christian berst art brut
klein et berst

3-5 passage des Gravilliers - 75003 Paris  +33 (0) 1 53 33 01 70 - www.christianberst.com  
facebook.com/galeriechristian.berst  twitter.com/ChristianBerst  www.instagram.com/christianberstartbrut

sans titre, circa 2005, stylo à bille sur papier, 70 x 100 cm.      
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Présenté par la galerie en 2018 lors de sa première exposition mo-
nographique, John Ricardo Cunningham est né le 7 février 1918. Son 
père, originaire d’Ecosse était un marin marchand qui rencontra sa 
mère au Pérou en 1910 et avec qui il aura quatre enfants. Ricardo est 
le second d’une fratrie qui vit au port de Cerro Azul, à 125 km au sud 
de Lima où John Cunningham père dirige une société britannique liée 
au commerce du sucre. Mais à la mort de leur mère, les enfants sont 
confiés à leur tante qui vit dans une demeure bourgeoise du quartier 
historique de Lima, alors que leur père retourne en Angleterre. Les 
deux fils de la famille sont envoyés dans une école religieuse presti-
gieuse où John Ricardo semble avoir fait ses preuves. Son goût pour 
le dessin remonterait à cette époque, tandis qu’il s’implique égale-
ment dans l’organisation de manifestations sportives.

A l’âge de 19 ans le jeune homme commence à souffrir de dépres-
sion, liée notamment à la disparition de sa mère. Il poursuit un temps 
ses études avant qu’il ne soit diagnostiqué schizophrène, puis inter-

né. Sa sœur aînée, ayant fait sa vie loin de Lima ; c’est donc son frère David, de 18 mois son cadet, qui 
prend soin de lui puis devient son tuteur à la mort de leur tante.

John Ricardo Cunningham | 1918 - 1991

John Ricardo Cunningham est le dernier patient dont le célèbre psychiatre péruvien Honorio Delgado a 
collectionné les oeuvres avant de décéder en 1969.
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COLLECTIONS

collection treger saint silvestre, porto (portugal)

collection hervé lancelin, luxembourg (luxembourg)

collection amr shaker, genève (suisse)

le catalogue bilingue en/fr de 170 pages est disponible à la galerie.



christian berst art brut
klein et berst

3-5 passage des Gravilliers - 75003 Paris  +33 (0) 1 53 33 01 70 - www.christianberst.com  
facebook.com/galeriechristian.berst  twitter.com/ChristianBerst  www.instagram.com/christianberstartbrut

jo
hn

 ri
ca

rd
o 

cu
nn

in
gh

am
 e

xp
os

é 
da

ns
 le

 ca
bi

ne
t d

e 
cu

rio
sit

é.



christian berst art brut
klein et berst

3-5 passage des Gravilliers - 75003 Paris  +33 (0) 1 53 33 01 70 - www.christianberst.com  
facebook.com/galeriechristian.berst  twitter.com/ChristianBerst  www.instagram.com/christianberstartbrut

sans titre, c.1970, gouache sur papier, 21.5 x 32.8 cm. sans titre, c.1970, gouache sur papier, 21.5 x 33.5 cm. 
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sans titre, 1969, gouache sur papier, 21.8 x 34.2 cm. sans titre, 1969, gouache sur papier, 22 x 34 cm. 
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galerie christian berst art brut

La galerie christian berst - reconnue internationalement comme une référence dans son domaine - met sa passion 
au service de ces créateurs hors des sentiers battus, qu’ils soient des “classiques” déjà consacrés par les musées 
et les collections ou des découvertes contemporaines promises à la reconnaissance du monde de l’art. La galerie 
se distingue aussi bien par ses expositions, ses participations à des salons internationaux que par ses publications 
- plus de 50 catalogues bilingues à ce jour - ou ses conférences, projections et autres événements culturels qui 
tendent à faire pénétrer un public toujours plus large dans les arcanes de l'art brut. Plusieurs artistes représentés par 
la galerie ont récemment rejoint de prestigieuses collections publiques (MNAM-Pompidou, MoMA, Metropolitan 
Art Museum...) et plusieurs d'entre eux figuraient dans la sélection de la Biennale de Venise 2013. Lubos Plny et 
Dan Miller, défendus depuis 10 ans par la galerie, figurent au nombre des artistes sélectionnés pour la Biennale de 
Venise 2017.

En 2014 et 2015, Christian Berst faisait partie du collège critique du Salon d'art contemporain de Montrouge. 
Il est, par ailleurs, membre du conseil de direction du Comité professionnel des galeries d'art (CPGA) depuis 
2013 et secrétaire général des Amis de la Bibliothèque nationale de France depuis 2014. En 2016, la galerie a en 
outre été accueillie dans le collectif Galeries Mode d'Emploi (devenu MAP) tandis que Christian Berst assurait les 
commissariats de deux nouvelles expositions muséales : Art Brut : A Story Of Individual Mythologies, à l'Oliva 
Creative Factory, Sao Joao de Madeira (Portugal) et Brut Now : l'art brut à l'ère des nouvelles technologies aux 
musées de Belfort (catalogue publié par les Presses du réel).

art brut

L’art brut est l’expression d’une mythologie individuelle, affranchie du régime et de l’économie de l’objet d’art. 
Ces oeuvres sans destinataire manifeste sont produites par des personnalités qui vivent dans l’altérité – qu’elle 
soit mentale ou sociale. Leurs productions nous renvoient tantôt à la métaphysique de l’art - c’est-à-dire à la 
pulsion créatrice comme tentative d’élucidation du mystère d’être au monde - tantôt au besoin de réparer ce 
monde, de le soigner, de le rendre habitable.

pour toute demande de visuels HD libres de droit et/ou de catalogue en SP :

zoé zachariasen : presse@christianberst.com


